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L'eugénol et l'isoeugénol sont des composés odorants présents dans de nombreuses huiles 

essentielles, utilisés dans les cosmétiques et la parfumerie. Aussi, l’eugénol est employé dans 

les soins dentaires de par ses propriétés analgésiques et antiseptiques.1 Ces deux composés sont 

caractérisés pour (i) leurs propriétés antioxydantes-cytoprotectrices (e.g., pathogènes 

alimentaires2), mais aussi (ii) leurs activités cytotoxiques-prooxydantes bien connues des 

dermatologues spécialisés en allergie de contact, ce qui contraint l’industrie à étiqueter leur 

présence sur les produits manufacturés.3 La présence du noyau de type catéchol est certainement 

à l’origine de ces propriétés. Ce groupement catéchol peut, en effet, être oxydé aisément en 

radical phénoxy (PhO.) tout en réduisant des radicaux libres réactifs.4 Cependant, suite à cette 

action antioxydante, les PhO. peuvent former des radicaux carbonés ensuite par délocalisation 

électronique sur le noyau aromatique. Ces radicaux pourraient être alors susceptibles de réagir 

avec des protéines5 de la peau pour former un complexe antigénique enclenchant une réponse 

immunitaire (i.e., allergie de contact). L'objectif de ce travail est d’investiguer la formation 

potentielle de ces radicaux carbonés et de comprendre leurs mécanismes d’action dans la 

peau. C’est au travers de la résonance paramagnétique électronique (RPE) et du piégeage de 

spin sur des modèles d'épidermes humains reconstitués (RHE), histologiquement similaires à 

la peau humaine, qu’il est possible d'évaluer ce qui pourrait se passer in vivo dans des conditions 

proches d'une exposition humaine (Figure 1). Il a notamment été possible de prouver la 

formation de radicaux carbonés issus des deux composés dans des RHE irradiés à l’aide d’un 

simulateur solaire. 
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Figure 1 : Étude des radicaux formés dans un RHE par spectroscopie de RPE et piégeage de spin 


